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ges si'riches l'art ne cédait point à la matière.
Hérode fit faire à l'entour dU 8temIpie dOs, gale'
ries si larges et si hautes qu'elles répondaient
à la magnificence d'S reste et surpassaient en.
beauté toutes celles qu'on avait vues- aupara-
vant, en sorte qu'it semblait que nui autre
n'eût jamaistant que- ce:prince trdvaillé à,,ort-
ner le temple.. Deux de ces galeries étaient
soutenues par de fortes et' épaisses muraillewi et-
il ne s'était jamais, rien- vu de ai- beau, que' cet
ouvrage.

Il y avait un tertre pierreux et fort raide,
mais nqui s'abaissait -un pe en pette douce
vers la ville du;côté' de Fouest (c'est--dire à
l'occident du temple) et Salomon fut le premier
qui, par l'ordre q'il en reçut' de Dieu, envi.
ronna son sommet de-murailles. Hérode lit
enfermer d'un autre mur tout le, pied dev ce'
tertre, au dessous duquel du côté du midi, est

ne profonde ,vte. ce muri bâti do grandes
ierres liées ensemble avec du plomb vajun-

qu'au bas de ce tertre, et le comprend'insi
out entier. Sa forme est quadrangulaire' et .1
st si haut et si fort qWon ne. sautait le voir
ans étoYnemenlt. Ces pierres qui sont dhUae
randeur ,etraordinaire, fnt face par dehors,
t sont attachées ensemble au-dedans, avec du-
er (1) afin de pouvoir résisterý à -toutes le in-
ares du- temps.
j (1) On a retrouv6 it y a lguelquet aines un de ces liens4tout
angé uar la rouile.,
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